32 LES RELATIONS DES JESUITES  [Vov. 22

reprimer 1'infolence de ces demons, il eftoit neceffaire
qu’il s’addreffat 2 des perfonnes qui euffent & 1’af-
fection & le pouunoir pour tout ce qui regarde ce nou-
ueau monde: Il s’addreffla donc 2 Madame la Duchefle
d’Eguillon qui prend {fi bonne part a la Conuerfion
des peuples de ce pais, que par vne deuotion toute
particuliere qu’elle a au fang [3] tres-adorable de
IEsvs CHRIST, a fondé vne maifon de Miferi-
corde, pour y receuoir les Sauuages malades, & leur
faire reffentir les effects de ce fang pretieux. Ce fut
donc elle qui entreprit d’en parler 2 Monfeigneur le
Cardinal de Richelieu, & luy reprefenter les dangers
ot fe trouuoit la Foy deIESvs-CHRIST & la Colo-
nie des Francois en ces contrées, {i on ne s’efforgoit
de refifter aux Hirocois, ce qui luy fucceda fi heu-
reufement, qu’elle obtint vn puiffant fecours contre
nos ennemis.

Auec ce fecours, le Pere s’embarqua fort confolé
d’auoir remarqué en France tant de zele pour le falut
des pauures Sauuages, non feulement dans 1'efprit
de ceux qui fequeftrez du monde, font profeffion
d’vne vie toute confacrée i 1’auancement du feruice
de Dieu, mais encore en plufieurs autres perfonfes
de qualité, qui non contentes de luy tefmoigner la
part qu’elles prenoient en la Conuerfion des peuples
de ce pais, ont de plus voulu contribuer 2 1’entretien
des Miffionnaires, & fournir de quoy arrefter les Sau-
uages errans & vagabons; Dieu qui fe plaift en ces
ceuures de charité ne manquera pas de leur en tenir
compte, & de les recompenfer au centuple. La [4]
ioye que les Francois & Sauuages ont {enty par deca
a la venué de ce fecouré, n’eft pas conceuable; la
crainte qu'on auoit des Hiroquois auoit tellement



